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Contribution au débat « Vivre et se développer », posté le 12 décembre 2011 sur le site Saint-Germain demain.

Saint-Germain-en-Laye est une ville autoporteuse parce que ville commerçante de premier plan,  ville résidentielle à la population équilibrée et cosmopolite, pôle d’enseignement secondaire de niveau national doté en outre d’un grand lycée international, enfin ville agrémentée d’un massif forestier remarquable modelé par l’homme depuis Philippe Auguste.
Siège d’emplois tertiaires et administratifs civils et militaires, elle est également située à un carrefour de communication vers et entre des zones d’emploi majeures que sont Paris la Défense via le RER A ou l’A14, Cergy-Pontoise-Saint-Ouen l’Aumône-Conflans via la N184, Vélizy et Saint-Quetin-en-Yvelines via la N186 et le réseau autoroutier. 
Ces traits caractéristiques sont à la fois des atouts qu’il faut développer et des handicaps qu’il faut gommer.  

Atouts bases de développement futur :
La population scolaire bien préparée à la mondialisation peut et doit pérenniser et développer le vivier de familles ayant dans les décennies futures la ville et ses alentours comme port d’attache tout au long de leur carrière internationale.
Le commerce dynamique doit anticiper les évolutions du schéma urbain : liaison tram-train, seconde sortie du RER côté piscine, nouveau quartier Pereire grande ceinture, centre ville probablement de plus en plus piétonnier. Il doit aussi anticiper le développement exponentiel de l’E-commerce en offrant une plateforme web commune, avec par exemple un centre d’expédition livraison partagé ?
Le socle d’activités tertiaires devra trouver des synergies avec les zones d’emploi présentes et futures voisines : Automobile à Poissy, Activité PME de Conflans et Saint-Ouen l’Aumône, futur port fluvial d’Achères-Saint-Germain-en-Laye, laboratoire de l’eau de Suez environnement à Maisons-Lafitte, Centre de formation continue Veolia de Jouy-le-Moutier, etc.
La forêt, formidable conservatoire à la fois de la biodiversité et des métiers forestiers traditionnels, présente également un potentiel important de loisirs de proximité, d’espace pédagogique pour les scolaires et les mouvements de jeunesse de la future intercommunalité, voir d’implantation des métiers d’art du bois à haute valeur ajoutée. 

Handicaps surmontables :
Limites urbaines : Enserrée par la forêt et la terrasse, Saint-Germain peut transformer ces barrières en atout si la liaison tram-train et l’A104 sont réalisées dans la décennie (deux infrastructures liées au schéma national des infrastructures routières), et si le trafic routier léger de transit est réparti entre une nationale 13 convertie en boulevard urbain à l’image des boulevards des maréchaux à Paris et un tunnel ou voie en tranchée reliant les berges de Seine à la nationale 184.

Concurrence des zones d’emploi de Rueil Nanterre La défense, Cergy-Saint-Ouen l’Aumône et Versailles Vélizy Saint-Quentin : Les atouts de Saint-Germain se nomment le développement durable,  la qualité de vie et la tradition cosmopolite. De toutes les villes de la couronne parisienne, elle est la seule à disposer à la fois de toutes les infrastructures commerciales, tertiaires, scolaires et préscolaires, de transport urbain, de loisir et de culture lui permettant d’être autonome, et d’un potentiel de développement à moyen terme avec la proximité du futur port fluvial , la liaison grande vitesse Paris-Normandie et la création possible d’un noyau de nouvelles activités autour de la gare d’Achères Grand-Cormier. Pour être exploité, ce potentiel  nécessitera la réalisation d’une intercommunalité large, naturellement centrée à Saint-Germain, seule capable de réunir la force d’attractivité suffisante et les moyens adéquats.
Coût du logement : c’est à la fois un handicap et une force. Handicap parce qu’il repousse en périphérie ou à l’extérieur la population qui ne dispose pas des moyens d’y faire face, mais atout parce qu’il permet de dégager des marges de manœuvre budgétaires pour la ville. L’objectif d’atteindre les 20% de logements sociaux d’une part, et l’amélioration des connexions routières et ferroviaires avec l’ensemble des communes de l’intercommunalité d’autre part, devraient permettre à moyen terme d’aboutir à un équilibre social au sein de celle-ci.
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